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INVITATION AU VOYAGE

Welcome to Route 66 !
La Route 66, une légende qui fait rêver les Américains mais aussi tous les étrangers du monde entier… Parcourir « the main street of America » de Chicago à Los Angeles est plus qu’un simple voyage. C’est une aventure, une initiation, une occasion de rencontres inattendues, un plongeon dans le passé d’une Amérique profonde. Première route moderne reliant l’Est à l’Ouest, sa vie dura à peine 60 ans avant de renaître avec ses vestiges : les motels, les diners, les drive-in, les stations services, les magasins d'antiquités, les trading post indiens, tout ce qui a contribué à faire « the american way of life » des années 1940 à 1980. La Route a joué un rôle fondamental dans l'histoire des Etats-Unis, permettant aux citoyens qui le désiraient de partir à la conquête de l'Ouest avec parfois de grandes désillusions, de grandes souffrances mais aussi de grandes joies. Elle fut également par sa diversité et son histoire une source d'inspiration intarissable pour des artistes qui lui ont rendu hommage dans leurs films, romans ou chansons.
La 66 traverse tous les grands paysages mythiques américains, tous ceux que l'on voit dans les westerns de notre enfance. Les images défilent le long de ce grand ruban qui devient parfois un simple chemin de terre menant nulle part. A moto, en voiture, en camping-car – et pourquoi pas à vélo –, le plaisir est le même. Celui d’une flânerie, d’une découverte permanente, d'un enchantement difficile à imaginer. La 66 se vit, elle ne se raconte pas. Après ce périple de 2 300 miles (3 600 kilomètres) on ne ressort pas indemne. On l’aura compris, avec ses souvenirs touchants voire dérisoires, la 66 est davantage un état d’esprit, un fantasme pour voyageur à la recherche du temps perdu, marqué par la nostalgie de l’Amérique idéale. On ne ressort pas indemne de cette escapade. L’esprit de la Route 66 ne nous quittera plus jamais.
Claire Delbos
REMERCIEMENTS. A Jean-Pierre Puisarnaud qui a mis en boîte des belles images et qui a partagé avec moi ce rêve devenu réalité. Remerciements également à tous ces Américains, croisés sur le chemin, qui furent d'une extrême gentillesse lorsque nous nous perdions parfois dans les méandres de la 66.

Les plus de la Route 66
Un décor de films
La Route 66 est un mythe mais surtout une réalité qui attire non seulement par son histoire et les vestiges qui en restent, mais aussi par la diversité des paysages qu'elle traverse. Elle a suivi les passages tracés par les Indiens, les conquérents ou les pionniers tout en prenant garde de ne pas trop s'éloigner de la voie ferrée. Elle a emprunté comme on dit les chemins de traverse pour passer dans des paysages époustouflants. C'est surtout la partie ouest qui est la plus dépaysante à partir du Texas. Les grands espaces où galopent les chevaux et où s'éparpillent les troupeaux sont bien réels. Les ocres des plateaux du Nouveau-Mexique ou de l'Arizona n'ont pas été peints. La nature a su mettre en harmonie des palettes de couleurs que l'homme a ensuite reproduites. On comprend pourquoi les cinéastes se sont servis de ces décors naturels pour tourner leurs westerns.
Un carrefour de peuples
L'histoire, toujours elle, a fait de l'Amérique une mosaïque de peuples. Il y a ceux qui étaient là les premiers, les Indiens, ceux qui sont venus en conquérants, les hommes blancs, ceux que l'on a arrachés à leur continent, les Africains, et tous les autres qui pour des raisons économiques ou politiques ont débarqué sur ce qu'ils considéraient comme la terre promise, l'El dorado. Ce « melting-pot » a forgé une nation avec tous ces peuples différents que l'on rencontre au fil de la route. Ce pays est jeune, il n'a pas d'ancêtres communs et c'est ce qui en fait sans doute sa richesse.
3 620 kilomètres de musée
Nulle part au monde une route est devenue un musée à ciel ouvert à elle toute seule comme la 66. Des vestiges il y en a presque à tous les kilomètres. A la fin du voyage on ne s'arrêterait même plus pour les photographier, mais malgré tout on veut fixer à jamais tous ces souvenirs. Ce sont des témoins d'une belle et brève histoire qu'il faut préserver à tout prix car ce sont eux qui forgent encore le mythe.
Une destination en famille
La Route 66 peut se parcourir en famille, même avec des enfants en bas âge qui supportent très bien le voyage en général car on fait de nombreux arrêts tout au long du chemin. Beaucoup choisissent de voyager en campings-cars par souci d'économie mais en général beaucoup de motels sont prévus pour accueillir des couples avec enfants. Le parcours est facile et des loisirs permettent aux plus jeunes de se distraire. On peut aussi faire la route en plusieurs fois.
Un voyage peu onéreux sur place
Si l'on enlève le prix du billet d'avion, voyager sur la Route 66 ne revient pas cher car on peut se loger convenablement pour 40 € la nuit à deux et prendre des repas pour 10 € à 12 € le midi ou le soir. A part dans les grandes villes la Route n'offre pas de palaces ni de restaurants gastronomiques, donc aucune tentation. D'autre part, la route parcourt souvent la campagne et on peut s'arrêter facilement pour pique-niquer.

Fiche technique

Argent
Monnaie
[image: ] Monnaie : le dollar américain (US$ ou $).
[image: ] Taux de change : 1 € = 1,42 $ ; 1 $ = 0,70 € (avril 2011).
Idées de budget
[image: ] Pour un périple de trois semaines, seul en voiture avec hôtels, il faut prévoir un budget d’environ 6 000 $ soit 4 200 €. (Avion : 1 400 $ soit 1 000 € - location de voiture frais d’abandon compris : 1 400 $ soit 1 000 € - essence : 280 $ soit 200 € - hôtels : 70 $ soit 50 € la nuit en chambre double - repas : environ 80 $ soit 57 € par jour - divers : 350 $ soit 250 €).
[image: ] Avec un tour-opérateur les circuits se font en moyenne sur deux semaines. Pour un circuit individuel de 13 jours prévoir entre 930 $, soit 660 €, et 1 170 $, soit 830 €, par personne en chambre double (hôtels 3 ou 4-étoiles) sans le vol, ni la location de la voiture mais le TO s’en charge, ni les assurances, ni les repas et boissons, ni l’essence, ni les entrées aux différents musées et sites.
[image: ] Pour un circuit guidé multilingue en moto pendant 15 jours, prévoir environ 4 400 $ soit 3 100 € par personne en chambre double (hôtels 3 ou 4-étoiles) et la location de la moto, mais c’est sans le vol, ni les transferts aéroports, ni les assurances, ni les repas et boissons, ni l’essence et l’huile, ni éventuellement le port de bagages.
Taxes et pourboires
Prenez bien en compte les taxes et les pourboires dans votre budget, car ils ont un impact non négligeable sur les dépenses possibles. L’équivalent américain de notre TVA n’est, en effet, pas inclus dans les prix annoncés.
[image: ] La taxe dans les restaurants et les bars ainsi que sur les produits de consommation est de 8,25 % en Californie. Il faut également savoir que de nombreux restaurants rajoutent une taxe de 4 % à la note finale pour aider leurs employés à accéder aux assurances de santé privées. Ceci est généralement notifié sur les menus.
[image: ] Pour le pourboire, il faut laisser de 15 % à 20 %, 18 % étant une bonne moyenne. C’est une pratique systématique et quasi obligatoire. On ne vous obligera pas à payer, mais ce serait vraiment très mal vu de ne rien laisser, les serveurs et autres petits prestataires ne recevant qu’un très faible salaire fixe.

Les États-Unis en bref
[image: ] Capitale : Washington D.C.
[image: ] Président : Barack Hussein Obama (démocrate), né le 4 août 1961 à Honolulu.
[image: ] Superficie : 9 631 417 km² (c’est le quatrième pays du monde par sa superficie).
[image: ] Population : 310 652 626 habitants.
[image: ] Langue officielle : anglais.
[image: ] Grandes villes : New York, Los Angeles, Chicago, Houston, Washington D.C., San Francisco, Philadelphie, Dallas, Détroit, Miami, Boston, Atlanta.
[image: ] P.I.B : 13 802 milliards de dollars (2010).
[image: ] Revenu moyen annuel : $ 45 113 pour un homme et $ 35 102 pour une femme.
[image: ] Taux de chômage : 8,90% de la population active (mars 2011).

Téléphone
[image: ] Pour joindre les Etats-Unis depuis la France, composez le 001 puis le numéro de téléphone de 10 chiffres.
[image: ] Pour joindre la France depuis les Etats-Unis, composez le 00 33 puis le numéro sans le premier 0 (ex : 00 + 33 + 1 + 48 87 43 21).
[image: ] Les appels locaux (dans la même area zone) sont gratuits chez les particuliers aux Etats-Unis. Mais si vous utilisez une cabine téléphonique publique, il faudra compter 50 cents. Pour les autres appels, le coût sera variable en fonction de la distance.
[image: ] Tous les numéros commençant par 1 800, 1 888 et 1 877 (ex : 1 800 654 7777) sont des numéros gratuits mais ne peuvent pas être composés depuis la France. Il arrive parfois sur place que le numéro de téléphone soit donné sous forme de lettres : pour le composer, il suffit de former les numéros correspondants aux lettres de votre clavier téléphonique. Par exemple pour le && (212) 347 FARM, composez && (212) 347 3276.

Décalage horaire
Le territoire des Etats-Unis est découpé en quatre zones d'heures qui ne suivent pas toujours les frontières des Etats. Le décalage horaire entre la France et Chicago est de 7 heures que l'on soustrait à l'heure européenne pour avoir l'heure locale. Nous restons sur le même fuseau horaire jusqu'à Albuquerque où il est de 8 heures, puis de 9 heures à partir de l'Arizona. Sur la Route 66 il y a deux changements d'heure en été, un entre le Texas et le Nouveau-Mexique et l'autre entre le Nouveau-Mexique et l'Arizona où l'heure d'été n'est appliquée que dans les réserves navajos mais pas chez les Hopis… Dans le reste de l'Etat le décalage est augmenté d'une heure du dernier dimanche de mars au dernier dimanche d'octobre. Si vous ne vous y retrouvez pas, demandez l'heure…

Climat
[image: ] L'Illinois a un climat continental humide. Les étés peuvent être très chauds et les hivers très froids au nord et humides au sud avec des températures extrêmes allant de 46° C à - 38° C. Chicago en hiver est souvent sous la neige.
[image: ] Dans le Missouri le climat est relativement continental surtout au nord. Le reste du pays subit des influences subtropicales tempérées et humides : les étés sont courts et chauds, les automnes longs et doux, mais les hivers sont froids. La température annuelle moyenne est de 8,5° C mais il peut faire jusqu'à 47° C en été ou - 40° C en hiver. Il neige souvent en hiver. Des cyclones semblables à des ouragans se produisent principalement en avril, juin et juillet.
[image: ] Au Kansas le climat très continental est soumis à de fortes variations de température avec des étés très chauds (49° C), des hivers très froids (-40° C) et des brusques changements de température en hiver et au printemps. Ce climat engendre des périodes de sécheresse estivales aggravées par les tempêtes de poussière, des orages de grêle et même des inondations.
[image: ] L'Oklahoma est connu pour ses tornades violentes qui résultent de l'affrontement de deux masses d'air : la bise polaire arctique et le vent chaud venant du golfe du Mexique. Cet Etat a connu la Dust Bowl, les tempêtes de terre soulevées par le vent et la sécheresse.
[image: ] Au Texas il est difficile de déterminer un climat, vu la surface de l'Etat. On peut parler de plusieurs influences climatiques. A l'est, on rencontre un climat plutôt subtropical, au centre c'est l'influence continentale qui domine avec des étés chauds et des hivers rigoureux avec de la neige, et au sud-ouest le climat est de type désertique. Les cyclones sont fréquents, principalement dans les zones côtières.
[image: ] Au Nouveau-Mexique, les barrières montagneuses provoquent des variations climatiques. Le climat est continental parfois semi-aride mais il reste assez doux même si les pointes de température avoisinnent les 40° C en été. En hiver on skie dans les massifs montagneux. La température annuelle moyenne est de 15,5° C. Il pleut rarement.
[image: ] En Arizona, le climat est plutôt semi-aride sauf dans les massifs montagneux. Les étés sont très chauds avec des pointes à 40° C mais il n'est pas rare de voir des trombes d'eau s'abattre surtout en fin d'après-midi, en quelques minutes, notamment de juillet à septembre. Les hivers sont assez agréables. En janvier, on enregistre souvent des températures oscillant entre 18° C et 21° C.
[image: ] Le Nevada possède le climat le plus sec des Etats-Unis. C'est un climat aride, notamment en raison de la Sierra Nevada qui empêche les masses d'air humide du Pacifique de passer. Les hivers sont doux et les étés très chauds, pas moins de 40° C à Las Vegas en août. Les précipitations sont faibles, sauf en altitude où elles augmentent surtout en hiver.
[image: ] En Californie, le climat est doux quasiment toute l’année bien que froid l’hiver dans les régions montagneuses de la Sierra Nevada et de Shasta. San Francisco a une configuration particulière qui explique son climat extrêmement variable. En règle générale, il fait doux et humide, surtout en automne et au printemps. En toute saison, le brouillard est susceptible de tomber et les nuits sont toujours fraîches. Dans les plaines intérieures, le climat est continental et les étés sont chauds. En Californie du Sud, le climat est le principal facteur attractif : il y fait chaud toute l’année. Toutefois, l'océan reste frais.

Saisonnalité
Toutes les périodes de l’année ne sont pas propices pour faire la Route 66 ; le meilleur moment est sans aucun doute d’avril à octobre, surtout en moto. En effet, l'hiver peut être très rigoureux dans l'Illinois. Chicago a un surnom : la ville du vent. Le froid descend tout droit du pôle nord, en traversant le plateau canadien et rien ne l'arrête. Il neige parfois abondamment aux USA comme en février 2011 où le pays a été entièrement paralysé du Colorado à la côte Est par ce que les Amércains ont appelé « la grande tempête de neige », avec des tempértaures qui sont descendues jusqu'à moins 45° C, un phénomène assez rare… Il neige également au Nouveau-Mexique et dans les régions de hauts plateaux. A cette saison, certains musées, attractions et autres motels peuvent fermer leurs portes ou afficher des horaires d’ouverture réduits. Au printemps, des orages et averses peuvent survenir brutalement et inonder les plus anciennes portions non bitumées de la 66. En juillet et août, il fait très chaud en Oklahoma, au Texas et dans les déserts de Californie, ainsi qu'au Nouveau-Mexique et en Nevada, surtout si vous faites un détour par Las Vegas. Prévoyez en permanence une réserve d’eau potable.
Le drapeau des Etats-Unis
Surnommé Stars et Stripes (« des étoiles et des bandes ») ou en français la Bannière étoilée, il a été adopté le 14 juin 1777, moins d’un an après la déclaration d’Indépendance, signée le 4 juillet 1776. Il est composé de 13 bandes horizontales rouges et blanches en alternance, avec un rectangle bleu dans le coin supérieur gauche. Ce rectangle est parsemé de 50 petites étoiles blanches disposées en 9 colonnes horizontales, composées alternativement de 6 et 5 étoiles. Le blanc symbolise la pureté et l’innocence, le rouge le courage et la hardiesse, et le bleu la prudence, la persévérance et la justice. Les 50 étoiles du drapeau symbolisent les 50 Etats du pays, tandis que les 13 bandes horizontales représentent les 13 Etats fondateurs de la nation : Connecticut, New Hampshire, New York, New Jersey, Massachusetts, Pennsylvanie, Delaware, Virginie, Caroline du Nord, Caroline du Sud, Georgie, Rhode Island et Maryland. La légende dit que George Washington interpréta le drapeau comme suit : les étoiles viennent du ciel, le rouge vient des couleurs britanniques et les bandes blanches marquent la sécession d’avec l’Angleterre. La composition du drapeau américain a inspiré les drapeaux d’autres nations, à l’instar de ceux du Chili, de la Malaisie et de Porto Rico.



Idées de séjour
Deux semaines semblent le minimum pour effectuer le voyage entre Chicago et Los Angeles, parfois un peu au pas de course avec de longues étapes quotidiennes. Certains Américains, toujours dans la démesure, affirment l'avoir parcouru en un week-end du vendredi soir au dimanche soir. Leur botte secrète : des sauts de puces en avion de ville en ville et pour d'autres en n'empruntant que les autoroutes…
Trêve de plaisanterie, pour mieux en profiter et suivre la route dans son intégralité on peut y consacrer trois à quatre semaines. Cela permet de séjourner quelques jours à Chicago, de s'autoriser quelques roadsides (curiosités à visiter dans les environs de la 66), de faire un détour par Las Vegas, par le Grand Canyon du Colorado, d'aller visiter la région de Los Angeles. Néanmoins on peut très bien en saisir l'âme en se concentrant sur des sections sur un, deux ou trois Etats ou en cumulant des thèmes comme par exemple les parcs naturels, les réserves indiennes du sud-ouest, les grands sites cinématographiques, les villes fantômes, etc. On utilise alors les diverses portes d'entrée et de sortie aériennes les mieux desservies : Chicago, Saint-Louis, Tulsa, Oklahoma City, Albuquerque, Los Angeles, éventuellement Kansas City, Las Vegas ou Phoenix qui ne sont pas si éloignés du tracé de la 66. On peut prévoir en moyenne des étapes de 250 km soit 155 miles (1 miles = 1,6 km) par jour, voire parfois un peu plus lorsque les tronçons sont inaccessibles et que l'on emprunte l'autoroute.
La Route 66 se parcourt en général en une seule fois. Mais on peut faire des tronçons. Le circuit ci-dessous propose des étapes kilométrées qui permettent ainsi de « tronçonner » la route en fonction des possibilités et disponiblités de chacun. Si l'on veut faire le parcours en deux fois, Albuquerque peut être un bon point d'arrêt quel que soit le sens. Dans certaines villes traversées il y a des aéroports qui permettent de rejoindre une grande métropole où l'on trouvera des vols internationaux.

Séjour long
[image: ] Jour 1. Chicago. Arrivée à Chicago. On peut prévoir au moins trois jours à Chicago car chaque quartier a ses spécificités. On ne manquera pas, entre autres, la North Beach avenue, le Wicker Park Six corners, le John Hancock Center, la Michigan avenue Bridge, la Willis Tower et, au sud, le Museum of science and industry.
[image: ] Jour 2. Chicago – Springfield (199 miles - 320 km). Plusieurs haltes sur la route notamment à Wilmington pour le géant Gimini, à Odell pour une belle station service des années 1930, à Funks Grove pour le sirop d’érable, déjeuner à Mac Lean. A Springfield où il faut visiter la maison d’Abraham Lincoln et aller au cimetière pour sa tombe. Nuit à Springfield.
[image: ] Jour 3. Springfield – Saint Louis (102 miles - 164 km). A Litchfield petit déjeuner au Ariston Café ; à Stauton la Henry’s Rabbit station vaut le coup, tout comme le cimetière de Ford Mustang à Granite City. Sur la route ne pas rater Chain of Rocks juste avant Saint-Louis. Visite de Saint-Louis : l’Arche, petit tour en bateau sur le Missouri, shopping. Nuit à Saint-Louis.
[image: ] Jour 4. Saint Louis – Branson (252 miles - 406 km). Les Meramecs Caverns à Stanton et le Devil’s Elbow sont incontournables. On peut faire un détour par Branson où l’on passe une nuit car il faut assister à un spectacle, c’est un véritable petit Broadway. Nuit à Branson.
[image: ] Jour 5. Branson – Joplin (285 miles - 459 km). De Branson on part à Springfield pour rejoindre la 66 et visiter le plus grand magasin de sports au monde. Nombre de motels, gares, plaques commémoratives et magasins de l'époque qui ont gardé leur cachet d'origine émaillent la route. Carthage a de belles maisons victoriennes, Joplin et son architecture en briques rouges annonce l’influence du Sud. Nuit à Joplin.
[image: ] Jour 6. Joplin – Oklahoma City (217 miles - 349 km). A Foyil petit détour par le Totem Pole Park. Arrêt à Claremore au Memorial Wills Rogers. Ne pas manquer de photographier la baleine bleue de Catoosa. Déjeuner à Tulsa au 5 and diner restaurant. Si on a le temps, arrêt à Chandler au musée des Pionniers. Nuit à Oklahoma City.
[image: ] Jour 7. Oklahoma – Amarillo (259 miles - 417 km). Visite le matin d’Oklahoma City. A Hydro, musée station de Lucille Hamon, une halte pleine de nostalgie. A Clinton le Route 66 Museum est incontournable tout comme Elk City qui possède un village reconstitué où l’on circule gratuitement. A Shamrock la station-service Art déco de 1936 est unique en son genre. A Mac Lean, on connaîtra tout sur le barbelé grâce au musée qui lui est consacré et qui est unique au monde. Dîner au Big Texas Steack Ranch et nuit à Amarillo.
[image: ] Jour 8. Amarillo – Santa Rosa (172 miles - 277 km). Détour par le Cadillac Ranch pour tagger à loisirs quelques vieilles Cadillac. Stop à Adrian au Midpoint Cafe pour les délicieuses pâtisseries et puis on a fait la moitié de la route 66 : 1 833 km. Nuit à Santa Rosa.
[image: ] Jour 9. Santa Rosa – Santa Fe (110 miles - 177 km). Si l’on décide de faire la boucle par l’ancienne 66 on ne le regrette pas. Santa Rosa possède son petit musée de la 66. Il ne faut pas hésiter à faire quelques kilomètres pour visiter à Las Vegas The Historic Plaza Hotel. Santa Fe est célèbre pour ses bâtiments construits en adobe aux allures mexicaines. Nuit à Santa Fe.
[image: ] Jour 10. Santa Fe – Albuquerque (63 miles - 101 km). On revient à Albuquerque par Le Turquoise Trail. On peut s’amuser à prendre le téléphérique le plus grand du monde depuis la station de Sanda Crest pour arriver directement à Albuquerque. Albuquerque peut permettre de repartir. Néanmoins, la route se parcourt d’un bout à l’autre. Nuit à Albuquerque.
[image: ] Jour 11. Albuquerque – Gallup (138 miles - 222 km). Le centre historique d’Albuquerque est très espagnol dans sa conception. A voir le Kio Theatre des années 1930 et s’arrêter au casino 66 Diner pour déjeuner à quelques kilomètres à l’ouest sur la route de Gallup. Prévoir une visite à Acoma pour le pueblo indien de Sky City. A Grants demander à voir les grottes gelées… Sur la route, les Trading Post d'origine sont devenus des magasins de souvenirs. Nuit à Gallup.
[image: ] Jour 12. Gallup – Flagstaff (185 miles- 298 km). Le matin visite de Petrified Forest et Painted Forest. A Holbrook, même si on n’y dort pas, il faut s’arrêter au Wigwam Motel avec ses chambres en tipis. A Wislow, un musée du Chemin de fer. Meteor Crater mérite une halte. Nuit à Flagstaff.
[image: ] Jour 13. Flagstaff – Grand Canyon-Williams (87 miles - 140 km). Départ pour passer la journée au Grand Canyon. Grandiose… Nuit à Williams.
[image: ] Jour 14. Williams – Las Vegas (216 miles- 348 km). Une route sans intérêt mais le paysage devient de plus en plus désertique. Même si l’Hoover Dam a détruit le paysage c’est une halte avant d’entrer dans « Vegas ». A las Vegas on fait le « Strip » et on passe de casino en casino. Nuit à Las Vegas.
[image: ] Jour 15. Las Vegas – Barstow (157 miles – 253 km). En été il fait très chaud et les haltes sont surtout pour se rafraîchir. Bagdad Cafe est au bout du chemin à Newberry springset ; tout le monde s’y précipite. Nostalgie du film. A Barstow, un musée de la Route 66, le dernier. Nuit à Barstow.
[image: ] Jour 16. Barstow – Santa Monica (131 miles - 211 km). La dernière ligne droite avec des hôtels authentiques à San Bernardino et le Mac Donald Museum. Santa Monica est la fin officielle de la route. Nuit à santa Monica.
[image: ] Jour 17. Santa Monica – Los Angeles (17 miles - 27 km). Départ de los Angeles. On peut rester à Los Angeles deux ou trois jours pour visiter la ville.
DÉCOUVERTE
La Route 66 en 10 mots-clés
Cyrus Avery 
Le père de la 66... Après avoir fait fortune dans les mines et l'industrie pétrolière c'est lui qui a lancé en 1925 l'idée de créer une route entre l'Est et l'Ouest afin notamment de désenclaver sa région, l'Oklahoma.
Drive-in 
Une salle de cinéma en plein air apparue en 1933 dans laquelle les spectateurs visionnent un film tout en restant assis dans leur voiture. De nombreux drive-in ont disparu et pas seulement sur la 66. Il en reste peu. Sur la route deux ont été restaurés et sont de nouveau ouverts au public : à Springfield dans l'Illinois et à Carthage dans le Missouri. Le concept s'applique aujourd'hui à la restauration.
Dust Bowl 
Des séries de tempêtes de poussière appelées Dust Bowl ont touché entre 1930 et 1940 une partie du Middle West, le poumon agricole des Etats-Unis. Ce phénomène est dû à la conjonction de périodes de sécheresse, qui ont succédé à une période d’humidité anormale dans ce qui était appelé le Grand Désert américain et à une agriculture intensive sans technique de prévention de l’érosion. Dépouillés des plantes locales, des arbres ou de cultures pérennes, les sols n’absorbaient plus aucune humidité et n’étaient plus retenus par les racines. Ces tempêtes qui pouvaient durer plusieurs jours ont ainsi tout détruit sur leur passage : plus de récoltes, habitations et matériels agricoles envahis également par la poussière et devenant inutilisables, érosion des terres cultivables rémplacées par de la poussière. Des milliers de fermiers se sont jetés sur la route, notamment 15% de la population de l'Oklahoma et de l'Arkansas, pour partir vers l'Ouest. On leur donna respectivement les noms de Okies et de Arkies. John Steinbeck, dans son roman Les Raisins de la colère, décrit de façon poignante cette période de l'histoire américaine. Cette catastrophe a poussé le gouvernement à mettre en place un Service de conservation des sols (actuellement le Natural Resources Conservation Service), pour lutter contre l’érosion et réduire la taille des troupeaux de bétail.
Harley-Davidson 
La reine de la moto, mythique pour parcourir la Route 66. En solo ou en groupe, c'est l'aventure totale au gré du vent. La Harley est avant tout un art de rouler...
Motels
Mélange de « moteur » et de « hôtel », le mot « motel » est donné à des chambres dont chaque porte fait face à un parking. Le premier motel a vu le jour aux Etats-Unis en 1925. Aujourd'hui, ces motels sont très nombreux aux USA car ils ne sont pas onéreux : on peut se loger parfois pour $20… En moyenne, il faut compter pour un motel correct $35 à $45. Situés en bordure des routes, ils sont reconnaissables à leur enseigne ainsi qu'à leur signe indiquant Vacancy ou No Vacancy, indiquant s'ils sont complets ou non. Certains motels sont indépendants, d’autres sont regroupés au sein de chaînes : Quality Inn, Econo-Lodge, Motel 6, Super 8, Travelodge, Day's Inn, Red Roof Inn… Les moins chers sont les Motel 6. Dans le plus grand nombre de cas, les enfants sont logés gratuitement dans la chambre de leurs parents.
Mother Road 
Sans doute le plus joli nom attribué à la Route 66 par John Steinbeck dans son livre Les Raisins de la Colère.
Philipps 66 
Une marque de carburant fondée en 1917. La première station-service a été testée sur la Route 66 en Oklahoma en 1927 et la première fut construite au Texas en 1929. Le logo fait référence à la 66.
The Main street of America 
« La grande rue américaine », l'autre nom de la Route 66, très utilisé par les Américains dans les années 1950.
Trading Post 
Traduit littéralement par « Poste de traite », ce sont en fait des lieux de négoce de marchandises tenus par les Indiens, principalement dans la partie ouest de la Route.
Vintage
C'est le qualificatif qui convient avec le parcours de la Route 66. Idéal pour les amoureux des années 1950-1960 qui font un grand retour en ce début de XXIe siècle.

Faire / Ne pas faire


Faire

[image: ] Etre enjoué et heureux de rencontrer quelqu’un. Les Américains sont très accueillants. Nous autres Européens critiquons immédiatement ce que nous prenons pour de la superficialité, mais, quoi qu’il en soit, il faut avouer que c’est bien agréable au quotidien, alors exprimez toujours votre joie de rencontrer une personne nouvelle.

[image: ] Mettre de l’argent dans les parcmètres. Resquiller ne fait déjà pas partie de l’état d’esprit de l'Américain et, qui plus est, la police passe très fréquemment vérifier que chacun a pensé à son quarter. En cas d’oubli, amende salée garantie.

[image: ] Donner un pourboire aux serveurs dans les bars et restaurants et aux valets d’hôtel. Non seulement vous seriez vraiment très mal vu si vous ne le faisiez pas, mais surtout la personne face à vous aurait vraiment du mal à joindre les deux bouts si tout le monde agissait de la sorte.

Ne pas faire

[image: ] Le malin à la douane en arrivant. Contentez-vous de répondre aux questions posées et de vous plier aux instructions données. Sinon, vous êtes bon pour passer de longues heures à tenter de vous expliquer.

[image: ] La bise. Cette coutume très française du bisou à tout bout de champ n’est pas du tout du goût de nos amis américains. Même deux filles qui se rencontrent ne s’embrassent pas sur la joue, mais se serrent la main. Par contre, les Américains pratiquent le hug, c’est-à-dire qu’ils se serrent dans les bras. On pratique généralement le hug pour se dire bonjour ou au moment de se quitter, entre bonnes connaissances, quoique dernièrement la pratique du free hug se soit répandue : certains bons vivants (sur les campus notamment) se postent dans la rue avec une pancarte au cou proposant au tout-venant un hug fraternel !




Survol de la Route 66
Le tracé de la Route 66 
Il faut savoir qu’on ne parcourt plus entièrement la Route 66. La plupart du temps on ne roule que sur des tronçons car officiellement, depuis 1985, elle n’existe plus. De nombreuses associations militent pour la remise en état de la signalisation et un réel effort a été réalisé depuis peu, mais il est parfois encore difficile de suivre précisément le tracé. Elle s’appelle bien sûr Historic Route 66 mais parfois elle porte des numéros variés : 69, 69 Alt, 60, highway 40, etc. On trouve fréquemment tout au long du parcours des panneaux qui indiquent « old alignment » ou des dates : 1926/1930, 1930/1940. Il est en principe préférable de s'en tenir au tracé le plus récent… car même si c'est de mieux en mieux fléché, sans un guide routier on se perd et on perd du temps. Surtout que les Américains, sauf exception, ont oublié cette bonne vieille route qui n’attire pour eux que les touristes et n’est utilisée que comme une desserte locale… Dans les villes moyennes, elle suit souvent la business loop 40. Dans les « grandes » villes, en principe, elle suit « le grand axe » (Saint Louis Street à Springfield MO, la 11 th à Tulsa, la 39 th NW à Oklahoma city, la 6th à Amarillo, Tucumcari bld à Tucumcari, Central avenue à Albuquerque, Hopi drive à Holbrook, Andy Devine avenue à Kingman). Repérer les points cardinaux est primordial et avoir présent à l'esprit que vous allez… vers l'ouest. Dans les grandes villes notamment, il faut faire très attention aux indications est, ouest, nord et sud ; on peut très vite se retrouver en sens contraire ou perdre la Route 66 et avoir quelques difficultés à la récupérer. Le soleil à défaut de boussole ou de Gps est parfois bien utile… Attention la vitesse y est limitée à 80 ou 90 km/h (50 à 55 miles) en-dehors des agglomérations, où elle est réduite à maximum 30 ou 40 km/h (20 à 25 miles).
Au début, le tracé original avait des angles droits, transformés plus tard en courbes. Au fil des années, il a subi de nombreuses modifications avec des « alignments », des sections plus anciennes qui ont été ensuite abandonnées pour un tracé plus direct. Depuis sa fermeture, la route a été recouverte par endroit par des autoroutes, des portions ont été fermées (la route finit subitement par « Dead end » ou « Road closed »), et certains tronçons très anciens sont à peine visibles : dalles de béton recouvertes d’herbe, chemin de terre conduisant nulle part, rangée de poteaux télégraphiques au milieu d’un champ, route qui conduit à un pont infranchissable… Heureusement on peut encore voir des châteaux d’eau, des enseignes, des attractions, des magasins, des motels, des restaurants, des ponts datant de l’époque où elle était en service. Il existe même des brochures éditées par des associations pour la préservation de la Route 66 qui recensent tous ces artefacts et c’est parfois comme un vrai jeu de piste. Pour se repérer sans stresser, le meilleur outil reste le EZ66 Guide, écrit en anglais par Jerry McClanahan et publié par la National Historic Route 66 Federation. Il répertorie les différents tracés de la 66, avec des indications très précises et des cartes. On peut également se référer au Route 66 Traveler’s Guide and Road Side Companion de Tom Snyder, également en anglais. C’est un road book assez bien fait mais moins détaillé que le précédent. The Route 66 Map Series propose pour chaque Etat traversé des cartes illustrées de dessins, mettant l’accent sur les spots du coin. Enfin un Américain de Yukon dans l'Oklahoma vient d'établir une carte des différents tracés (http : //route66map.publishpath.com) : les plus anciens sont dessinés rouge, ceux des années 1930 à 1950 en marron, ceux des années 1950 et 1960 en vert, et le bleu est réservé aux sections les plus récentes. Une aide supplémentaire pour ce qui reste parfois un casse-tête…
Il est absolument nécessaire d’établir avec précision le matin avant de partir le tracé et de le visualiser sur le guide. Néanmoins, après quelques jours passés sur la 66 on apprend à repérer les « vestiges » et on détecte plus facilement les bifurcations vers d’anciens tracés. Chaque Etat possède son association dédiée à la Route 66. Pour en savoir plus et ne rien manquer d’essentiel, le site www.office-tourisme-usa.com liste par Etat des informations sur les localités et sites situés le long de la route.

Dans quel sens l'emprunter ?

Si la Route 66 est à double sens, le « sens historique » est plutôt d’est en ouest. C’est la direction que prenaient les Oakies et Arkies en quête d’une vie meilleure pendant le Dust Bowl. Pour bon nombre d’Américains ayant grandi dans les années 1950 à 1970, c’était la route des départs en vacances vers le soleil de la Californie ! Les Français préfèrent souvent la prendre dans ce sens pour des raisons de décalage horaire : lorsqu’il est midi à Chicago, il n’est que 10h à Los Angeles, l’autre terminus. D’autre part un vol Paris-Chicago est un peu moins cher et moins long qu’un vol Paris-Los Angeles. Mais le sens ouest-est présente un avantage financier. Les loueurs de véhicules proposent souvent des tarifs plus intéressants à la minorité qui parcourt l’itinéraire dans ce sens !



Géographie
Les Etats-Unis d’Amérique ou United States of America (USA) sont l’un des Etats les plus vastes du monde (4e après la Russie, le Canada et la Chine) avec une superficie de 9 364 000 km². Bordé par deux océans, à l’est par le Pacifique, à l’ouest par l’Atlantique, ce pays est constitué par plusieurs ensembles de reliefs. La Route 66 traverse sept Etats. Le Nevada mentionné ci-dessous fait partie d'une escapade à Las Vegas.
[image: ] L’Illinois est formé de grandes plaines fertiles dont l’altitude ne dépasse pas 376 m. Elles sont arrosées par le Mississipi et l’Ohio. Contrairement à ce que certains peuvent penser la plus grande ville de l’Etat, Chicago, n’est pas la capitale, c’est Springfield.
[image: ] Le Missouri est composé de prairies, de forêts, de rivières, de grottes. Le Missouri sert de frontière au nord-ouest de l’Etat. La capitale est Jefferson City. La Route 66 traverse les montagnes d’Ozark formées en plateau et qui culminent seulement à 540 m.
[image: ] Le Kansas est la porte d’entrée des grandes plaines et ensuite des hautes plaines qui s’étendent...
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